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bonne heure; mais qu'on les enseigne au dé-
trinient des langues anciennes, des vers latins
comme de tout ce qui fait partie du cours clas-
siqe, je le' déclare hautement, ce sera un pro-
grès vers la décadence.

EitNEsST.- Et la raison -
ALBIERT.-La voici : c'est que le travail vrai-

ment utile, le travail qui développe les facul-
tés naissantes, c'est celui qu'accom pagnent li
lutte et les ellorts ; or des vers latins seront
tonjours une gyninastique plus vigoureuse et
par suite beaucoup plus fortifiante pour l'intel-
ligence qu'une leçon d'anglais.

M. 1-. B.

LE SOLEIL
(Pour PEtudiani.)

III -

COSTmTUTOoN PUYSIQUE DU SOLEIL

L'analysd du spectre solaire est l'une des ex-
périences les plus intéressantes des cours de
physique. Par cette analyse on prouve que la
lumière du soleil-est conposab de différentes
nuances, qui, toutes réunies donnent la couleur
blanche. Voici comment on fait cette expé-
rience: ( 1)

I On reçoit dans une chamlrie obscure un
faisceau solaire il travers une petite ouverture
pratiquée dans le volet; Ce faisceau tend à al-
ler former une image ronde et incolore du so-
leil ; mais, si l'on interpose sur son passage un
prisme deflint glass dIisposé horizontalenent, le
faisceau, à l'erntrée et à la sortie du prisme, se
réfracte der.s un plan vertical, et, au lieu d'n-
ne imnage ronde et incolore,on reçoit sur un écran
éloigne une im iagede inense dimension que cel-

*le-ci dans le sens hsorizontal, nis oblonsgue
dans le sens vertical, et colorée les teintes <le

l'arc-en-ciel. Newton a donné à-eette image le
non de spectre solaire. "

" Il existe, en réalité, dans le spectre une in-
finité de teintes; mais on n'en distingue réelle-
suent que sept principales, qui -se succèdent
dans l'ordre suivant :

I Violet, indigo, b>leu, vert, jaune, orange,
rouge."

Les physiciens ont encore découvert des raies
sombres ou de différentes couleurs entre les sept
couleurs principales.

Or, comment de la connaissance du spectre
solaire arriver i la.connaissance des matières
qi composent le soleil ? L'expérience démon-
tre que les difrérents métaux donnent, en pre-
nant de ineaudescence, une lumière de cou

(t) ý1bYGtquo de 'Ganot, S0amo Sditton, revue etc. pau'I MaaeuieT1 P. 5

leure différentes de celles des autres métaux.
Et c'est de cette connaissance que l'on a déduit
la présence de ceux qui composent -en partie le
soleil.

" Il résulte de ces faits, dit Maneuvrier, ( 1)
un nouveau genre d'études - c'est celle de la
constitution desastres. Dans le spectre solfi-
re, il y a uneraie noire en.. c'est que l'at-
mosphère du soleil contient du sodium; de mé-
me les raies qui correspondept aux métaux con-
nus .indiquent la présence de ces métaux dans
l'atmosphère solaire. , Ainsi, il y a 460 raies
brillantes du fer qui coïncident exactement
avec 460 raies sombres du spectre solaire ;
doe il y a du fer en vapeurs incandescentes
dans le soleil. Les métaux, dont la présence
dans le soleil pgrait certaine, sont le fer, le cal-
cium, le magntsiumn, le sodium, le chrome, le
nickel, le manganèse, et l'hydrogie, et probá-
blem<enît le baryum, le cadmium et le zinc."

Ajoutons immédiatement que, selon Kircht-
koti (2) il n'y n dans le soleil ni or, ni argent,

Nous ne parlerons pas <le l'atmosphère du
soleil, ni de ses taches, înonî plus que de ses dif-
férents mouvements. Nous référons plutôt le
lecteur aux doctes auteurs, qui en ont parlé,
entre autres à Guillemin, Menuge, Delaunay,
etc.

S. T. B.
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L'Etudiant ( Collection reliée ). Cette
publication forme jusqu'aujourd'hui quatre
volumes'de près de 200 pages 'chacun.
Nous y trouvons toutes sortes de matières
à lire: de la philosophie, de la science, de
la littérature, de la colonisation, de l'hygiè-
ne, de l'histoire, du feuilleton, de l'éduca-
tion et des nouvelles. Tout ce que l'Elu-
diant contient est sérieux et tend vers un
but pratique. Le lecteur s'instruit et se
plaît au milieu de cette heureuse société.
Cette collection figure avantageusement
dans les rayons de toute bibliothèque, à
côté des livres utiles'et savants.

> Le Convent : ( Collection reliée ). Cette
publication qui est pour ainsi dire soeur de
l'Eludiant ; n-ais d'un genre différent,%plus
délicat, plus domestique, comprend main-
tenant trois volumes- de 16o à 18o pages
chacun. C'est un recueil de bons conseils,

r o raaueut, ut eepu, u. ,..
(2) Slenae, eosiegraphte, tdittoa de 1883, p. 18t.
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